
Les initiatives pour la souveraineté
alimentaire et pour des aliments équi-
tables, sur lesquelles nous voterons le
23 septembre, touchent l'enviro n n e-
ment et le travail des agriculteurs.
Dans ces deux domaines la situation
est grave. Notre pays doit faire respec-
ter sur son territoire et pour les impor-
tations des méthodes agricoles qui ne
dégradent pas le sol, ne maltraitent
pas les animaux d'élevage et valori-
sent la biodiversité. Les deux initia-
tives imposent ces normes.

La condition des paysans devient cri-
tique. Chaque jour, trois exploitations
agricoles disparaissent en Suisse. Le
revenu de la majorité des paysans est
très bas et leur endettement souvent
important. Les paiements directs sont
liés à des exigences bureaucratiques
tatillonnes qui entraînent de lourdes
charges administratives pour ceux qui
en bénéficient. 

Les projets d’accords commerciaux du
Conseil fédéral, qui conduiraient à un
développement du libre-échange avec
des pays comme la Malaisie, grand
p roducteur d’huile de palme, font
peser une menace supplémentaire sur
le revenu agricole en Suisse. Enfin, de
récents changements dans la fiscalité
handicapent sévèrement la transmis-
sion d’une exploitation agricole au
sein d’une famille. 

Le silence des Eglises au sujet de ces
initiatives est consternant. Quant à
nous, nous avons fait le choix 
de nous engager dans cette campagne
au sein de l’Alliance pour la souverai-
neté alimentaire et d’y défendre 
le 2 x OUI le 23 septembre. 

Nous avons notamment versé une
contribution de 3000 francs à
l’Alliance, une somme très importante
pour notre petite association. Av e c
l’ACAR - Action chrétienne agricole et
rurale - un mouvement catholique
actif dans les cantons de Fribourg et
du Jura, nous avons aussi préparé un
papillon d’information. Grâce à Jean-
Pierre Thévenaz, notre président, une
version allemande a été réalisée à l’in-
tention de notre réseau de relations
alémanique. Nous faisons également
une importante campagne sur
Facebook à l’aide de notre page
Dignité au travail. Nous serons pré-
sents à un stand au marché de
Lausanne, en principe le 8 septembre
(voir les informations sur notre site). 

Avec vous ?

Nos forces sont modestes. Nous avons
grand besoin de votre soutien. 

Pierre Farron
secrétaire de l’association

Association oecuménique
pour la dignité au travail

Bulletin n°2 - automne 2018

Edito : deux initiatives d’importance majeure

Les agriculteurs jouent un rôle essentiel dans notre
relation avec la Création. Leur destin est lié au nôtre.
Leur travail se dégrade gravement tout comme notre 
environnement. 
Sur les 2 importantes initiatives soumises au vote le
23 septembre, les Eglises se taisent. 
Avec d’autres, nous prenons la parole. Et vous ?

Sur notre site, vous trouverez des
réflexions et des informations sur

d’autres thèmes que ceux traités
dans ce bulletin, notamment : la
situation des journalistes (licen-
ciements chez Tamedia et dégra-
dation de l’ATS) et l’initiative pour
des multinationales responsables.
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Les initiatives pour la souverai-
neté alimentaire et pour des ali-
ments équitables concernent
l ' e nvironnement et le trava i l
des agriculteurs. 
Elles sont complémentaires.
Elles ont des enjeux éthiques et
sociaux majeurs.



Le 18 janvier, les agriculteurs invités,
Philippe Gruet (Sermuz), Cédric
Biedermann (Forel/Lavaux), Fabien
Thubert (Pomy) , Christian Blaser
(Savigny) et Maria Vonnez, assistante
pastorale pour le monde agricole, ont
parlé devant 35 personnes d’origines
variées, intéressées à la cause paysan-
ne, comme producteurs ou consom-
mateurs. Les statistiques disent que
les agriculteurs font en moyenne
64'000 francs de revenu net par année,
mais il faut compter le nombre de per-
sonnes actives sur l’exploitation, par-

fois aussi un apprenti. Donc en réalité
il faudrait atteindre le double pour
vivre correctement et entretenir son
exploitation.

De ce fait la plupart des exploitants
agricoles ont des revenus annexes
provenant d’un travail hors exploita-
tion, de 30% en moyenne, ou de
ventes directes à des consommateurs,
ce qui assure une rentrée régulière
sûre dans leur trésorerie.  

Le temps de travail est donc morcelé,
d’autant plus qu’il faut ajouter un
lourd travail de bureau quasi quoti-
dien pour enre g i s t rer des données
précises, à livrer uniquement par voie
informatique, notamment pour l’ob-
tention des paiements directs.

Quelle est la composition de
votre revenu ? 
Voici un résumé des réponses.
M. Blaser : vente du lait pour 25%,
vente de pommes de terre et de
céréales pour 25% (fluctuant), paie-
ments directs pour 50%.
M. Biedermann : revenus familiaux de

sa femme à mi-temps, de lui-même
sapeur-pompier 3 soirs par semaine
(20% du temps), vente de lait et de
colza, paiements directs pour 44 hec-
tares, quelques travaux pour ses voi-
sins.
M. Gruet : vente de lait, engraisse-
ment de bétail (on tourne mieux avec
la viande), blé, paiements directs (plus
de 50% du revenu), revenus annexes
(20-30%) comme délégué dans des
o rganismes professionnels. Hausse
notable des revenus hors exploitation. 
M. Thubert : céréales pour 30%, vente

de lait pour 30%, paie-
ments directs pour 20-
25% seulement, vente
des produits des cul-
t u res en coopérative,
revenu annexe d’ensei-
gnants à l’école d’agri-
culture (lui et sa femme,
8% en tout), 3 employés
à payer, 2 appre n t i s
(l’un en agriculture ,
l ’ a u t re en économie
familiale), les beaux-
parents. Nous faisons le
moins possible appel
aux paiements directs,
aussi pour réduire le

mal-être découlant des paperasses à
remplir : nous passons déjà trop de
temps à notre bureau et tentons donc
d’arriver à un meilleur équilibre .
Comme le bénéficiaire peut choisir ce
qu’il demande, nous tentons de faire
en sorte de suivre seulement ces exi-
gences lorsqu’elles ont du sens pour
nous. 

Les prescriptions suisses sont, à nos
yeux, des exigences de qualité bien
pensées, si on les compare avec les
exigences que doivent suivre les
Français ou les Italiens pour les paie-
ments directs de l’Union européenne :
nos sols sont maintenus nettement
plus vivants, plus porteurs de biodi-
versité.

L’animatrice de la Pastorale œcumé-
nique, Maria Vonnez, confirme que
l ’ a l o u rdissement des travaux admi-
nistratifs est souvent constaté comme
une cause importante des difficultés
dans les familles agricoles visitées. Il
leur est trop difficile de travailler au
bureau chaque jour pour y enregistrer
des données sur un système informa-

tique. Il serait bon de pouvoir recourir
à des personnes capables pour former
certains exploitants à cette pratique
désormais requise par leur métier, car
on doit effectivement inscrire par ex.
dans un troupeau chaque bête qui naît
ou arrive et chaque bête qui meurt ou
est vendue.

La conclusion théologique de l’anima-
teur Pierre Farron sur cette question
est que l’aspect tâtillon du système de
contrôle des exploitations repose sur
une méfiance systématique envers des
travailleurs qu’on suspecte d’emblée
de vouloir tricher. Une confiance, bien
sûr dans certaines limites, est néces-
saire pour le respect des personnes et
de leur travail.  

Le revenu de l’exploitation per -
met-il à la famille de vivre ?

M. Blaser : Si on a envie de créer, si on
aime les challenges, si on n’a pas trop
d’exigences matérielles, alors oui on
peut en vivre !
M. Biedermann : Non, on ne vit que
parce que ma femme reçoit un revenu
hors de l’exploitation. 
M. Gruet : Non, le revenu de l’exploi-
tation est insuffisant par rapport au
temps que nous y consacrons. Nous
ne vivons donc bien que si nous n’in-
vestissons plus, et c’est risqué ! S’il y a
déjà un million de francs investis dans
l’exploitation, qu’adviendra-t-il au
bout de 40 ans ? Aurons-nous une
retraite si nos enfants ne peuvent pas
nous racheter l’exploitation à son 
prix ?
M. Thubert : Nous tournons à peu
près mais en travaillant à la ferme en
famille - et c’est ce que nous préférons
– alors que nous pourrions tripler nos
revenus en allant travailler au-dehors.
Il est nécessaire d’être passionné et de
ne pas compter ses heures de travail.
Notre village de Pomy va créer un
« magasin de producteurs » comme il
y en a partout en France. Les liens
s e ront directs avec les consomma-
teurs, et on sera totalement en-dehors
de l’agriculture industrialisée. 

Résumé d’un texte de 
Jean-Pierre Thévenaz

Retrouvez le texte complet sur le site 

chretiensautravail.ch

Soirée sur le revenu des agriculteurs 
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De gauche à droite : Maria Vonnez, Christian Blaser,
Cédric Biedermann, Philippe Gruet, Fabien Thubert 



Notre peuple ne doit pas faire bon
marché du travail qui amène notre
nourriture sur nos assiettes. Et ce tra-
vail, à son tour, ne doit pas non plus
saper la qualité des produits et des
ressources naturelles: nous ne devons
pas autoriser des contrefaçons à bon
marché, indigènes ou importées, mais
rester maîtres de cette pro d u c t i o n .
Notre alimentation doit se montrer -
avec les deux initiatives proposées au
peuple ce 23 septembre - souveraine et
équitable ! 

Deux initiatives pour un seul sujet:
une vision d'ensemble d'un travail à
protéger, production et commerce de
notre nourriture, qui sont menacées
par le marché (dit "libre") de denrées
importées ou grossièrement imitées (à
bon marché !) par des industries
agroalimentaires 

De nos votes dépendront donc non
seulement nos futurs repas, mais tout
l'agencement d'une politique, fondée
sur une éthique: les futures lois agri-
coles, la formation des futures généra-
tions de paysans, les futures semences
non trafiquées, les futurs plans de
zones communaux, les future s
conventions avec les importateurs et
les vendeurs, et donc les denrées pro-
duites et les exploitations pro d u c-
trices, d'abord paysannes.

Notre approche chrétienne - oecumé-
nique - cherche à défendre cette vision
d'ensemble d'un travail digne à proté-
ger, en préconisant aujourd'hui le "2 x
OUI" à ces initiatives.

Grâce aux deux initiatives en ques-
tion, il s'agit de donner aux autorités
fédérales les moyens d'organiser cette
vision d'ensemble avec des normes de

qualité et des objectifs à moyen et long
terme. Les deux textes prévoient des
contrôles sur les importations; c'est la
production en Suisse qui doit primer
sur les produits importés, en qualité et
autant que possible en quantité.
L'offre doit être gérée en fonction des
besoins, disent ces textes. 

Certains détails des deux textes peu-
vent être discutés (d'où la liberté de
vote laissée par des organismes et des
partis, par ex. la Fédération romande
des consommateurs ou le Parti évan-

gélique suisse), mais leur mise en
oeuvre fera l'objet de lois qui alors
seront discutées au Parlement jusque
dans tous les détails: seules les
grandes lignes comptent aujourd'hui,
l'acceptation de ne pas se nourrir à
bon marché, de payer les prix corrects
de produits corrects et le refus défini-
tif des OGM.

Les enjeux de ce double vote souli-
gnent des données fondamentales de

nos relations de consommateurs à des
producteurs, et donc notre responsabi-
lité éthique envers le travail qui va être
effectué pour nous. Notre nourriture
mérite d'être produite dignement et
achetée sur des marchés équitables,
sous une surveillance efficace et cohé-
rente des autorités responsables: cela
ne se fait pas à bon marché! Ces enjeux
subsisteront d'ailleurs même si les ini-
tiatives proposées devaient être refu-
sées. 

Notre association "Chrétiens au tra-
vail" s'est donc mise
activement aux côtés
des initiants pour cette
double campagne, juste-
ment en raison de ces
enjeux fondamentaux,
et nous espérons une
adhésion réelle de nos
lectrices et lecteurs (et
leur soutien financier
évidemment aussi, Fr.
30.-- de cotisation mini-
male) pour pouvoir res-
ter actifs comme une
association porte-parole
de ces relations de tra-
vail respectueuses et
responsables. 

Faites-nous s.v.p. le
geste de nous répondre par un verse-
ment, qui est aussi le plus simple
moyen d'annoncer votre adhésion :

IBAN CH88 0900 0000  1000 7152 2. 

Nous aimerions continuer notre route
avec celles et ceux d'entre vous, lec-
trices et lecteurs, qui tiennent à cette
éthique chrétienne de la dignité au tra-
vail.
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Notre alimentation, souveraine et équitable! 

Il est important aujourd’hui de faire appel aux res-
sources qu’offrent internet et les réseaux sociaux
pour faire connaître nos réflexions et nos engage-
ments. C’est pourquoi nous avons créé un site
internet que nous invitons non seulement à visiter
mais à faire connaître : chretiensautravail.ch

De plus, nous animons, Jean-Pierre Thévenaz et
moi, une page Facebook - Dignité au travail -
que j’ai créée pour notre association. 

Si vous êtes sur Facebook, nous vous invitons à
partager largement nos publications ! 

Pierre Farron

Notre page Facebook et notre site internet

Un papillon avec nos amis catholiques de l’ACAR
- Action agricole agricole et rurale. 
A télécharger sur chretiensautravail.ch



Il aura lieu à Lausanne dans les
locaux de la paroisse catholique
St-Etienne, Route d’Oron 10 (à
5 mn de la station du M2 La
Sallaz). 

Entre projections futuristes
et réalité quotidienne

L’intrusion de la numérisation
dans le monde du travail suscite
d’énormes espoirs – l’intelligence
artificielle va éliminer tous les
travaux répétitifs et pénibles –
et des profondes craintes – des
emplois vont disparaître par mil-
liers, tout le monde va être
contrôlé. Une chose est certaine,
de grandes transformations sont
en cours et elles touchent tous
les métiers. L’édition 2018 de ce
forum s’interrogera sur le deve-
nir de la personne humaine dans
ce changement technologique.
Quelle place lui est faite ?
Comment sa dignité est-elle pré-
servée ?

Le Forum permettra aux partici-
pants de se confronter aux
visions d’avenir, avec Sébastien
Kulling , directeur romand de
DigitalSwitzerland, de partager
l’expérience de l’informatique sur
le poste de travail, de réfléchir

aux enjeux de ces transforma-
tions avec la psychologue du tra-
vail Aliénor de Fougeroux ,
puis d’en débattre avec Michael
Gonin , théologien, professeur
en éthique économique et
Olivier Leuenberg , entrepre-
neur au prise jour après jour
avec le défi de la numérisation. 

Informations pratiques :

* Participation gratuite ! Un don
libre est bienvenu pour couvrir
les frais – merci !

* Un atelier avec animation pour
les enfants des participants sera
proposé, sur inscription.

Délai d’inscription :
10 novembre

– en précisant le nombre et l’âge
des enfants si vous souhaitez
bénéficier des animations qui
leur sont destinées, par courrier
ou téléphone chez 

Jean-Louis Cretin (PMT)
Grand-Rue 110, 2720 Tramelan. 
077 460 91 48 ou 
032 487 41 48 

jean-louis.cretin@eglisetravail.ch
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Forum œcuménique romand
Monde du travail

samedi 10 novembre  9h-16h15

Numérisation : libération ou esclavage ?

Organisateurs :

Pastorale Monde du Travail (PMT) en
Suisse romande, un service de l’Eglise
catholique / www.eglisetravail.ch
Pastorale œcuménique dans le Monde du
Travail du canton de Vaud / mondedutra-
vail.eerv.ch ou 
www.cath-vd.ch/mondedutravail
Ministère Evangile et Travail de l’Eglise
protestante de Genève
Association Chrétiens au travail, Vaud /
chretiensautravail.ch
Famille Franciscaine Romande /
www.capucins.ch
Communauté de Travailleurs Chrétiens,
membre du Mouvement Mondial des
Travailleurs Chrétiens
Communauté Romande de l’Apostolat
des Laïcs / www.lacral.ch

Chrétiens au 
travail - 
l'association a
besoin de vous !

Vous nous avez manqué, chères et
chers amies et amis, le soir du 7
juin dernier; mais nous avo n s
décidé de tourner la page 2017 et
de vous écrire à nouveau… pour
2019 !

Oui, vous étiez invités: une asso-
ciation réunit ses membres
annuellement. Mais deux actifs et
deux retraités représentent une
bien petite part de membres,
insuffisante pour renouveler l'as-
sociation, face aux trois laïcs et
aux deux pasteurs du comité, tous
retraité-e-s, et malgré nos cinq
excusé-e-s. Actives et actifs, pre-
nez donc désormais part à nos
décisions !

Notre rythme d'activités et notre
gestion comptable sont simple-
ment déterminés par les partena-
riats qui nous tiennent à coeur,
avec des gens des diverses Eglises
et de plusieurs métiers: c'est ce
qui a été rappelé lors de l'assem-
blée, qui a tenu à maintenir et
d é velopper ces partenariats, et
d'abord celui du Forum oecumé-
nique romand Monde du travail,
après avoir ratifié l'exercice 2017
et confirmé le comité.

Des responsabilités sont à prendre
pour mieux représenter notre
association dans ces divers lieux,
pour contacter des professions
subissant des pressions (journa-
listes, soignants, enseignants …),
pour mobiliser politiquement des
chrétiens (notamment autour de
l'initiative pour des multinationales
responsables avec Pain pour le
Prochain et l'Action de Carême), et
pour développer sur les réseaux
sociaux l'attention à la dignité au
travail (en particulier partager et
soutenir notre page Facebook !).

Merci à celui ou celle qui acceptera
une part de ces charges. Et merci
aux autres de rester des nôtres… !

Merci de faire circuler le papillon
joint à ce bulletin. On peut le télé-
charger sur le site 

chretiensautravail.ch

Pour contacter notre association :

Jean-Pierre Thévenaz, président,
024 466 44 28 ou 

mailto:jean-louis.cretin@eglisetr

